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L’INAUGURATION DE L’ÉCOLE
DE PLEIN AIR DÉSIRÉ VERHAEGHE

La foule enthousiaste visita cette école modèle
Le démantèlement des remparts crée 

1 des ressources d'espace libre que la 
municipalité lilloise s’applique à met­
tre à profit pour accomplir ses œuvres 
sociales.

Au delà de la place Fernig, au bout 
‘ de la rue Armand-Carrel, qu’on vient 
de prolonger, s’élève une école mo­
derne, une école modèle, la première 
de ce genre en France. C’est l’Ecole 
de plein air Désiré-Vêrhaeghe, dont 
c’était, hier, l’inauguration ’ solennelle.

LE CORTÈGE
Devant le monument des Dix-Huit 

Ponts, les sociétés, personnalités et 
musiques se rassemblèrent à 15 heures 
et, à 15 h. 30s le cortège se mit en 
route.

néral de la mairie ; , président
de la Fédération départementale des 
délégués cantonaux.

L’INAUGURATION
Dans les cours de l’école, la foule 

innombrable attendait le cortège, qui 
amena mille personnes de plus, et 
c’est devant un chiffre imposant de 
spectateurs que M. Roger Salengro, 
député-maire de Lille, prit la parole, 
salué par une ovation. Il souligna dès 
l’abord les transformations qui s opè­
rent en banlieue : 1° au faubourg de 
Béthune, au lendemain du dérasement, 
l’avenue Beethoven, la place des Chas- 
seurs-de-Driant, l’avenue Verhaeren ; 
aujourd’hui le groupe scolaire Léon- 
Trulin-Albert-Samain ; demain l’école 

du 1er janvier au 31 décembre. L’œu­
vre, en effet, ne connaîtra ni vacan­
ces ni jeudi. On entrera, le matin, à 
sept heures, pour n’en sortir que le 
soir, à dix-neuf heures. Seront pris 
aux réfectoires les repas du matin, de 
midi et du soir. Des moyens de trans­
port emporteront les enfants de cha­
que quartier et les y ramèneront. ’

Le maire de Lille évoque enfin leâ 
camps de vacances et du jeudi, la colo­
nie Henri-Ghesquière, les crèches mu­
nicipales de Moulins-Lille et de Fives. 
Célébrant l’école de plein air Désirê- 
Verhaeghe et annonçant l’achat pro­
chain du préventorium de Worrnhoudt, 
il termine en montrant, sous les accla­
mations, que la ville de Lille « tente 
ainsi d’alléger la peine de l’enfancs 
ouvrière, s

LA VISITE DE L’ÉCOLE
Le Conseil municipal, suivi des 

personnalités présentes et de la gran­
de foule, visita l’école, les dix classes, 
les galeries, les vestiaires, les salles 
de repos, les préaux couverts, les sal­
les de douches, lavabos, les réfectoires, 
le pavillon médical, les salles d’isole­
ment et d’attente, la cuisine, les loge­
ments. C’était pour tous un émerveil­
lement qui s’extériorise par des excla­
mations spontanées.

Le Comité Désiré-Verhaeghe, qui 
groupe les socialistes de Moulins-Lille, 
grâce à une collecte dans ce quartier, 
a offert à la ville une œuvre du sculp­
teur Gaty, reproduisant les traits du 
docteur Verhaeghe et portant en lé­
gende : a Hommage de la population 
de Moulins-Lille »,

En haut : Une vue extérieure de l’Ecole de plein air Désiré VERHAEGHE pendant la cérémonie d inauguration. En bas s 
M Rester SALENGRO, député-maire haranguant la foule dans une cour de 1 établissenjent.

MM. Piacentini, commissaire, chef i 
j des gardiens de la paix ; Delourme, 
inspecteur chef de police assuraient 
en tête le service d’ordre, que M. Ryck-

I buch ordonnait.
Venaient ensuite la Musique munici­

pale, la société de gymnastique 
« L’Union Lilloise », le drapeau de la 
ville et les autorités, parmi lesquelles 
nous -avons noté : MM. Roger Salen- 
gïo, "député-maire de Lille..; Genêt,, 
ingénieur ën chef des Ponts et Chaus­
sées ; Willems, Spriet, Lévy, Dompsîn, 
Arquembourg et Ragheboom, adjoints; 
Martin, Courouble, Duprez, Bauche, 
Leroy, Vandenberghe, Vautrin, conseil­
lers municipaux ; Leroy, conseiller gé­
néral ; Delpoulle, président des Amis 
de Lille ; Robert Hayem ; Duquesne, 
ancien directeur d’école ; Desplanques, 
industriel ; Laforest, inspecteur d’aca­
démie ; Mollard, inspecteur primaire ; 
Fremeaux, ancien adjoint de Mons-en- 
Barœul ; Nigeon, du « Sou des Ecoles 
laïques » ; Dubrulle, président de 
l’Union Lilloise ; Buatte. directeur 
d’école à Lambersart ; Cochet, direc­
teur des travaux de la ville ; Willay, 
président de la Fédération des Ami­
cales laïques ; Planque, secrétaire gé- 

maternelle Jean-Aicard, un groupe de 
deux cent soixante-dix logements, un 
magnifique jardin ; 2° au faubourg de 
Douai où, hier, un chemin sinueux 
conduisait de Lille à Ronchin au tra­
vers des remparts, 1° aujourd’hui : la 
rue Armand-Carrel prolongée, une au­
tre voie parallèle, rue et voie perpen­
diculaires au boulevard, .de ceinture 
large de quarante mètres- ;; '2° demain : 
de la. porte de Douai à la porte d’Ar­
ras, • le dérasement, puis l’aménage­
ment de la voirie nouvelle ; la nou­
velle école Baggio ; un établissement 
de bains pour Moulins-Lille.

Le maire de Lille remercia ensuite 
ses collaborateurs : M. Delannoy, l’ar­
chitecte ; M. Dompsm, l’adjoint aux 
travaux ; M. Cochez et ses ingénieurs; 
M Demenge, conducteur des travaux 
du démantèlement, et ses ouvriers, qui 
ont fait merveille. Après quoi, il rend 
un émouvant hommage à a mémoire 
du dcteur Verhaeghe, qui fut un noble 
ami du peuple.

M. Roger Salengro, ayant décrit 
l’école, en indique le fonctionnement. 
Les enfants chétifs et malingres, dési­
gnés par l’inspection médicale sco­
laire, y seront abrités, à tour de rôle

.Apposée à l’un des murs du cabinet 
médical, cette œuvre a été remise hier, 
au cours de la cérémonie, par M. Louis 
Leroy, conseiller général, qui, en 
excellents termes, évoqua le disparu.

UNE FÊTE DE GYMNASTIQUE
De 16 à 17 heures, une .équipe de 

gymnastes de runion lilloise exécuta 
devant ürr cordon compact; de -curieux, 
dés mouverhën.is d’ensemble et . id'es 
exercices 'de barre fixe et de parallè­
le qui soulevèrent d’unanimes applau­
dissements et M. Salengro en félicita! 
M. Dubrulle, président

A 17 heures, au café de 1’A.lliance, 
rue d’Arras, devant MM. Lévy, adjoint, 
et Martin, 'conseiller municipal, et le 
capitaine de pompiers Viseur, M. Du­
brulle demanda qu’une minute de si­
lence soit observée pour le çommam 
dant Crombez et remit ensuite des ob- 
jets d’art à MM. E. Follet, moniteur ; 
Vanbraenenbrouck. sous-directeur, et 
Boursin, secrétaire général de l’Union 
lilloise.

M Martin lui assura l’appui de lai 
municipalité et dos vins d’honneur 
furent offerts.


